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nuit pleine lune lune nue 

seins nus peau nue 

offrande miel et feu aux phalènes excitées 

phéromones en coulures sur l’asphalte trempée 

centre-ville canicule  

l’attente sous le lampadaire  

dégueulasse vulgaire 

et mes creux exposés 

sur le bitume 

en rut 

 

l’œil sur la rue et l’or entre les jambes 

la dentelle de perles ourlée  

piège pour attirer les langues 

à mon bouton 

une fleur  

lueur appel aux noctambules 

et mon audace abandonnée 

aux butineurs de crépuscules 

 

à la merci de la vermine des dards des trompes des aiguillons  

trois heures du matin  

et les spasmes du bourdon  

qui au loin sonne résonne  

tétons dressés et vibrations 

 

clair-obscur 

j’aurais le ciel en bouche aux entrailles les envies 

la sueur au front mes crispations enserrant la poigne d’autrui 

à mon tour parure  

trempée de verre de foutre de fièvre 

ornement d’une nuit 

mes courbes luxure travail d’orfèvre 


